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groupes s’investissent sur des textes. 

Solidarité 
Quelles actions existent ? Le jumelage avec Koupéla (pain-pommes a 
rapporté 800€). 12 quêtes se font dans l’année transmises totalement ou 
partiellement dont une pour le secours catholique et l’autre pour le CCFD. 
Les personnes âgées ou malades ont toujours des visites et une messe 
mensuelle à l’EPHAD. Par contre, la caisse de solidarité à la paroisse est 
supprimée. Pourquoi ? Il est très difficile de savoir qui doit être aidé et 
comment, et de savoir quoi construire derrière. Véronique s’investirait si des 
rencontres fraternelles se mettaient en place et elle nous propose une 
formation sur Allo-écoute. 

C.P.A.E. 
Quatre personnes se réunissent tous les 2 mois, pour étudier les besoins et les 
dépenses. Travaux effectués : toiture, vitrage église, gravillons, achat 
photocopieur, extincteurs, orgue. Travaux envisagés : peinture Oratoire, 
peinture Sainte Anne (le plafond pose question car il ne faut pas oublier que 
des fuites peuvent toujours venir de la terrasse), parvis et chauffage église. 
Un bon point pour le jardin, très bien entretenu. 

Divers 
Les « pots » à la fin de certaines messes sont bien appréciés … il y en a eu 
trop peu cette année. Et, pourquoi, ne pas prévoir un pique-nique en fin 
d’année ? 
Le responsable des scouts prend la parole et annonce que les scouts seront là 
l’année prochaine. Il trouve beaucoup d’investissements dans la paroisse, 
mais qu’à vouloir trop en faire, on le fait mal. L’E.A.P. prend acte et verra 
comment mettre en œuvre. 
Bernard Pichon demande : « quand prendrons-nous en considération l’accès 
aux personnes en fauteuil roulant ? » Réponse : « Des études ont été faites, ce 
n’est pas le prix d’une rampe élévatrice qui arrête cette installation (10.000 
euros), mais les normes obligatoires pour cet équipement n’existent pas. Et, 
une rampe, le long de l’église nécessite un remblai important ». 
Le Père Jérôme termine en nous disant que la paroisse doit sentir ce qui se 
passe, avoir du respect pour tous. Elle doit avoir une attention sociale et en 
même temps spirituel. 

Jacqueline 

EDITORIAL 

SORTIE PAROISSIALE À SAINT ANTOINE L'ABBAYE 

Samedi 6 juin 2009, 8 heures : le car n'est pas là ! La journée commence par une 
frayeur. Heureusement le père Jérôme a vite fait de pister cet encombrant véhicule 
pour le ramener rue Charial. 46 personnes (dont 8 enfants) vont finalement 
embarquer pour un voyage d'une centaine de kilomètres. 

Pour nous mettre dans le bain, Christine Bordier nous fait chanter « la tentation de 
Saint Antoine », chant dans lequel il est question de cochon et de Barbari (bien sans 
« n »...). Le père Jérôme commence à nous narrer l'histoire d'Antoine et des 
Antonins, qui s'étale sur 1500 ans : il est de nouveau question de cochons, de 
clochettes, de potence en tau, de membres humains qui noircissent et qui tombent 
tout seuls. La pause à l'abbaye de Chambarand est la bienvenue pour se remettre de 
nos émotions et faire quelques emplettes. 

Arrivés au bas du village médiéval de Saint Antoine l'Abbaye, nous grimpons pour 
atteindre le site de l'abbaye qui le surplombe. Le pique-nique, avec sa multitude de 
desserts, se déroule dans un salon à boiserie, à cause d'une petite pluie. Celle-ci 
n'empêchera pas néanmoins les randonneurs courageux de faire une promenade 
digestive. 

 L'après-midi se poursuit par la visite de l'abbaye avec une conférencière 
passionnante pour les adultes et par un conférencier sûrement passionnant aussi 
(puisque c'est le père Jérôme) pour les enfants. Il est évidemment impossible de 
résumer deux heures de conférence en quelques lignes mais nous retiendrons que 
Saint Antoine « l'égyptien » ou « du désert » ou « le grand » (rien-à-voir avec celui 
de Padoue) est né en 251. A 18 ans, il vend ses biens et part au désert pour mener une 
vie d'ascète et découvre qu'il a un don de guérisseur. Ses adeptes peuvent être 
considérés comme les premiers moines.  

Il décèdera à l'âge de 105 ans, et ses reliques, extraites des sables du désert, passeront 
par Alexandrie, puis par la cathédrale Sainte Sophie à Constantinople avant d'arriver 
en 1070 au village.  

Sacré-Cœur 

été 2009 



Un prieuré y est fondé où les Antonins, frères hospitaliers, soigneront « le mal des 

ardents » ou «le feu de Saint Antoine ». Cette maladie très douloureuse, due à des 

grains de seigle avariés à la suite de périodes humides, qui a sévi jusqu'en 1926, se 

caractérisait par de la gangrène, des hallucinations et de la perte de sommeil. Les 

Antonins avaient seuls le droit de faire divaguer des cochons, qui avaient une 

clochette et étaient marqués d'un tau pour les identifier. Ces cochons servaient à 

nourrir les malades (Saint Antoine est ainsi le patron des charcutiers) et à fabriquer 

des baumes et des onguents à partir de leur graisse. Le tau (lettre grecque en forme de 

T) symbolisait à la fois la béquille des malades et la partie horizontale de la croix du 

Christ. Les malades étaient aussi soignés avec du saint vinage, breuvage composé de 

vin et de 21 plantes médicinales. 

Le retour à Lyon se passe en prière grâce à Véronique Minet et en calembours grâce 

à Jérôme qui n'a rien à envier à Raymond Devos. Et le car, après les déboires du 

matin, a failli rester coincé à l'angle des rues Antoine Charial et Etienne Richerand... 

Un grand merci à tous les organisateurs et animateurs de cette journée ! 

 les paroissiens Saint Antoine et son cochon l’abbaye 

GROUPE DE PRÉPARATION DES PARENTS  
AU BAPTÈME DE LEUR JEUNE ENFANT 

Ce groupe ouvre les portes de l'Eglise aux personnes qui y frappent à cette occasion. Elles y 

sont appelées, souvent par tradition, pour la célébration. Les laïcs du groupe les accueillent 

avec le challenge de leur témoigner en un minimum de temps de bonnes raisons pour qu'elles 

s'y sentent chez elles, au delà la cérémonie et de l'éveil à la Foi de leur enfant. 

Tout chrétien est un témoin de l'Evangile. C'est ici un lieu privilégié pour mettre en pratique 

cette vocation et c'est grisant. A l'enthousiasme,  il faut aussi ajouter le renouvellement que 

seuls peuvent apporter de nouveaux engagés. Un peu de Foi, une dose de générosité, une 

pincée d'envie, la confiance en l'Esprit Saint, une recette de méthodes et une série de 

formations suffisent. C'est donc ouvert à beaucoup d'entre nous. 

Et justement, ça tombe bien, on vous propose de venir voir comment ça se passe. La prochaine 

réunion a lieu le 7 Juillet et à partir de la rentrée tous les 2ème mardi du mois à la maison 

paroissiale à 20h30. 

Lorsque vous viendrez, téléphonez-moi avant : 

Jean-Marc SUSPENE –  2, rue du 24 Février 69100 VILLEURBANNE 

Tel. : 04.78.53.51.64 – tel. travail JM : 04.72.10.95.96 – portable JM : 06.63.54.73.51  

catetmac@free.fr 

COMPTE-RENDU DE L’ASSEMBLEE GENERALE DU 27 MAI 2009 

Le mot d’introduction - Père Jérôme : 
- dans notre Paroisse, nous vivons une organisation atypique par rapport à 

une association civile, ce qui la caractérise nous dépasse. 

- Saint Paul nous dit que chaque baptisé a reçu l’Esprit. L’Esprit est donné à 

chacun, on ne saurait s’opposer à l’Esprit. 

- c’est sur une société qui se fonde sur le dépassement de soi, de sa propre 

existence, d’où ouverture vers Dieu donnée par le Christ par son Incarnation. 

- il faut aussi « sentir » avec l’Eglise. C’est exigeant, il nous faut défendre 

cette famille à laquelle nous appartenons et en exigeant plus de vérité. 

- l’Eglise a été secouée cette année par de petits problèmes : ne pas se limiter 

à ces remarques mais essayer de réfléchir, faire usage de sa raison. 

- Nous devons penser à faire l’unité, nous sommes limités mais nous devons 

chercher un langage commun. 

Liturgie 
Plusieurs remarques : les messes préparées sont plus agréables, surtout quand 

il y a un animateur de chants. Il serait utile de se préoccuper des messes non 

choisies par un groupe. Les annonces seraient mieux écoutées si elles étaient 

lues à la fin de la messe ; néanmoins, là où elles sont dites actuellement, elles 

permettent de reprendre souffle avant le canon eucharistique. Dommage que 

la procession de communion s’effectue en « moutons de Panurge » ! 

L’assemblée a été contente des messes du jour de Noël et du Samedi Saint 

(fort et joyeux). 

Les décorations murales et florales incitent à la prière. Ces 2 groupes auraient 

besoin de têtes nouvelles…ou supplémentaires … 

Les enfants ont de moins en moins de liturgies appropriées à leur âge. Il 

faudrait motiver des parents… Il faudrait aussi remotiver aussi l’équipe des 

servants d’autel, inviter d’autres enfants … 

Pour le nettoyage de l’église et la chorale, rien de nouveau n’apparaît pour le 

moment. Nous nous posons la question de savoir si nous faisons appel aux 

« bonnes personnes ». 

Formation 
Une bonne équipe de catéchistes s’investit et les enfants sont ravis. Les 4 

temps forts où les enfants et les parents ont participé séparément aux mêmes 

thèmes ont été bien appréciés. L’éveil à la foi est un bon groupe – leurs 

messes préparées sont très bien, surtout la dernière. 

Le dialogue autour de la foi et le groupe Bible ont travaillé sur la 1ère aux 

Corinthiens (St Paul). La formation sur l’Eucharistie a été bien suivie, il 

faudra conserver ces petits groupes de travail. Pour la nouvelle année, nous 

pensons à la « doctrine sociale de l’Eglise » - il serait bon que des petits 



Maison  paroissiale : 89, rue Antoine Charial –  tél : 04-78-54-86-31.  

Accueil en période scolaire : du lundi au vendredi de 17h à 19h  
et le samedi de 10h à 12h. 

Messe :  samedi à 18h et dimanche à 10h. 

CONSTRUIRE LA PAIX PAR LE DIALOGUE INTER-RELIGIEUX 

Le 17 mai 2009 a été marqué, à Marseille, par un grand rassemblement inter-

religieux à l’invitation de la municipalité. Ce forum intitulé Marseille 
Espérance existe depuis 1990 de par la volonté de croyants pour qui la foi 
peut et doit être ferment de paix sociale. « Les représentants des différentes 

familles spirituelles et communautaires sont convaincus qu’il faut instaurer 

un dialogue et une meilleure compréhension entre tous les Marseillais 

chrétiens, juifs, musulmans et hommes de bonne volonté…Face aux 

mouvements d’intolérance et de violence… nous devons passer aux actes…

créer un climat de compréhension, d’amitié et de fraternité…  

A tous les Marseillais nous lançons un appel…nous trouverons ensemble les 

moyens de réaliser ce grand projet » Cette déclaration n’est pas restée une 

utopie : ce forum biannuel est devenu une belle tradition de rencontre 

fraternelle qui a un impact positif sur le tissu social. En ce dimanche 

ensoleillé beaucoup avaient répondu à l’appel dans le grand auditorium (900 

places) du palais du Pharo. Le thème « Religions et cultures/ transmissions et 

modernités » était décliné dans deux tables-rondes « Regards croisés sur 

l’écrit » et « Regards croisés sur l’image ». 

Sur l’image, j’avais l’honneur et la responsabilité d’exprimer le point de vue 

catholique. Seule femme à la tribune, et lyonnaise de surcroît un jour où 

l’OM affrontait l’OL, j’avais longtemps ruminé mon intervention ! Comment 

être soi-même et fidèle à sa tradition religieuse avec rigueur mais sans 

rigidité ? Les premières prises de parole (le grand rabbin René-Samuel Sirat, 

Mohamed Moussaoui, le Père Jean-Marc Aveline) donnèrent le ton : 

conviction, respect, ouverture. Le chemin était tracé… 

Je garderai un souvenir lumineux de ces échanges et des rencontres avec tous 

les bénévoles qui font vivre cette utopie et résonner la parole du prophète 

Isaïe : « Dieu ne fait pas de différences entre les hommes ».  

A quand un forum Lyon-Espérance ? 

Michèle DEBIDOUR 

BAPTEMES CELEBRES EN JUIN 2009 

Elvire BOSLAND, Justine ROCHAT, Lylou VIALLET-LETOURNEUR,  

Louis MAILLARD, Elena GUERIN, Charles BARBIER 

MARIAGES CELEBRES EN JUIN 2009 

Antoine CANNIAUX et Miawaya N'ZOUTANI 

FUNERAILLES CELEBREES EN JUIN 2009 

Emmanuel MARTIN 

C'EST L'ÉTÉ, MAIS LA RENTRÉE S'ORGANISE DÉJÀ... 
Dates d'inscription à l'aumônerie Lacassagne, 89 rue Antoine Charial : 

- lundi 07 septembre de 16h30 à 18h 

- jeudi 10 septembre de 17h à 18h30 

- samedi 12 septembre de 10h à 12h 

Le groupe Accueil se réunit le 9 septembre à 17h à la maison paroissiale 

L'équipe de la liturgie pour les enfants (le dimanche matin pendant la 

messe) prépare son planning pour l'année 2009/2010 le 14 septembre à 20h30 

(contact : Nathalie BERTRAND – 04 78 53 62 14). 

La date de rentrée du groupe Dialogue autour de la foi est fixée au 15 
septembre à 20h30  

(contact : Jean-Marc et Catherine SUSPENE – 04.78.53.51.64) 

Le groupe Bible recommence ses activités le 23 septembre 2009  

(contact : Anne -Marie VIDAL – 04 72 33 36 63) 

Reprise du Catéchisme pour les CE2, CM1 et CM2 : mercredi 23 septembre 

Dates d’inscription du CE1 au CM2 à la maison paroissiale 89 rue Charial 

- mercredi 9 septembre 2009 de 10h à 12h  

 - samedi 12 septembre 2009 de 10h à 12h 

Réunion parents des CE2 : lundi 14 septembre à 20h30  

 (inscription possible à 20h) 

Réunion parents des CM : mercredi 16 septembre à 20h30  

 (inscription possible à 20h) 

BOIS DE CHAUFFAGE GRATUIT 
La Paroisse va procéder, au mois d'octobre, à l'élagage des arbres. Ceux qui sont 

intéressés pour récupérer du bois de chauffage, à cette occasion, peuvent le signaler à 

Alain Reyt ou Pierre Grandjean au n° paroissial : 04 78 54 86 31 (répondeur). 

De plus, cela évitera à la Paroisse des frais d'enlèvement des déchets. 

JOURNEE PAROISSIALE ET MESSE de RENTREE  : 

 DIMANCHE 27 SEPTEMBRE à 10H 



MESSAGE DES SCOUTS ET GUIDES DE FRANCE DU SACRÉ-CŒUR 
Les chefs et cheftaines sont  de jeunes adultes, étudiants pour la plupart et 

quelques uns au début de leur vie professionnelle. Ils soutiennent bénévolement les 

jeunes dans leurs projets, les encadrent, les écoutent. Ainsi le mouvement demeure-t-

il fidèle aux intuitions fondatrices de Baden Powell : un mouvement d’éducation des 

jeunes par les jeunes. 

Ils ont pour rôle « d’enrichir » par l’attention et le soutien les projets que les 

jeunes, en équipe, décident d’entreprendre. La formation (diplôme d’animateur et 

directeur du scoutisme français reconnu par l’Etat) dispensée aux chefs et cheftaines 

afin qu’ils puissent encadrer des scouts et des guides, prend en considération la 

réflexion sur la vie ensemble garçons-filles, hommes-femmes. 

Cette expérience de prise de responsabilité dans l’animation des jeunes et aussi la 

gestion totale d’une unité pendant une à trois semaines de camp confère à ces chefs et 

cheftaines une maturité fort appréciée par les recruteurs. 

Voici quelques témoignages de certains d’entre eux : 

« Etre chef est sans doute une des plus belles opportunités qui m’a été offerte. 

C’est un apprentissage de la vie ; un rapport aux autres inespéré. » Jean-Mark 

« Etre cheftaine, c’est transmettre ce que l’on nous a donné et recevoir en retour. 

C’est apprendre de soi, des autres et aux autres. C’est un enrichissement de chaque 

instant. » Blandine 

« Etre chef, c’est apprendre les valeurs du scoutisme et voir les jeunes grandir. 

Cela nous donne l’impression d’agir pour le bien des générations futures. » Antoine 

Chefs et cheftaines sont eux-mêmes soutenus et accompagnés par des adultes 

formés qui mettent leurs compétences et leur disponibilité à leur service au sein du 

groupe local. 

Le groupe du Sacré-Cœur a besoin de nouveaux chefs et cheftaines motivés 
pour assurer la relève afin que chaque jeune qui le souhaite puisse vivre l’aventure du 

scoutisme dans notre paroisse. 

Merci de prendre contact avec Bruno LACHNITT (aumônier du groupe du Sacré-

Cœur) ou Murielle et Jean-Luc TOURREL (Responsables du Groupe Local). 

Les inscriptions pour les enfants et jeunes auront lieu  
le samedi 12 septembre de 10h à 13h au Sacré-Cœur. 

 La première réunion est fixée au 19 septembre 2009 
de 14h30 à 17h30  

et le week-end de rentrée sera les 3 & 4 octobre 2009. 

COMMENT SE DEROULE UN WEEK-END SCOUT ? 
Nous  laissons nos enfants un samedi après les derniers préparatifs ; nous les ’récupérons’ le 

dimanche ou le lundi (de Pentecôte) avec des coups de soleil (on avait pourtant mis la crème 

dans les sacs), cheveux en bataille et bientôt ils tombent de sommeil. Dans l’entre-deux, que 

s’est-il passé ? Ayant passé ce week-end de Pentecôte avec eux, les Compagnons, Caravelles, 

Pionniers, Scouts, Louveteaux, Guides, Jeannettes et Farfadets, je peux témoigner de toutes les 

énergies mises en œuvre pour rendre possible un tel week-end. 

 

Le gros des troupes est arrivé le samedi. Mais dès le vendredi soir, Jean-Marie et Jean-Paul, 

responsables du matériel se sont rendus, avec Jean-Luc et les Compagnons sur les lieux (à 

Valprivas, sur une butte qui domine Monistrol ; point de vue imprenable et magnifique) ; site 

avec une aire de camping et des sanitaires en dur. Les tentes ont été montées, le frigo branché. 

Le samedi, les deux cars déposent les jeunes qui finissent le trajet à pied, sans leurs sacs  pour 

les plus jeunes ; ceux-ci sont dans deux remorques. Nous sommes près de 140 « tout 

compris » : les jeunes, leurs chefs, les couples responsables (Marie-Claire et Denis, Jean-Luc 

et Murielle) et ceux qui les aident (Hélène et Arnaud, Eléna et Nicolas), l’aumônier…  

Natacha, Raphaël et Marie-Agnès gèrent non stop la douzaine de farfadets qui vivent leur 

première nuit sous la tente. En camping, on sait bien que les gestes du quotidien sont plus 

compliqués, à 140, plus encore. La préparation des repas prend du temps. Chaque « unité » 

s’occupe de sa vaisselle. Samedi soir, les pates de la salade du lendemain cuisent déjà ; il faut 

toute la matinée du dimanche pour la préparer. Dîner-trappeur le dimanche soir : des pommes 

de terre et des saucisses grillées et pour le dessert, des bananes fourrées au chocolat en 

papillotes qui cuisent sur la braise…. Un régal ! 

Il y a aussi le 5° repas, celui des chefs lorsque, la veillée terminée, les unités vont se coucher. 

Relâche, temps de pause et de détente. Bonbons et biscuits, pas vraiment un repas, plutôt une 

récréation … Entre les repas, les « services » (celui du bois par exemple, ou encore celui du 

‘petit déj’ : les tartines sont préparées par une unité qui se lève avant les autres), le temps, 

essentiel, du jeu. Les chefs on trouvé un « imaginaire » qui va donner sa couleur et sa 

cohérence au week-end. Pour cette Pentecôte, ils ont, entre autres, imaginé des nains (les chefs 

déguisés) prisonniers… Aux jeunes de les retrouver puis de les délivrer. Le thème a donné lieu 

à un spectacle préparé en un temps record le dimanche soir par chacune des unités, à 

l’exception des Farfadets partis se coucher. Eux, ils ont proposé que les nains rentrent en bus, 

tout simplement, dans les cars de retour pour le Sacré-Cœur. 

Lundi matin, pendant que certains préparaient 140 sandwichs, malgré la nécessité de démonter 

les tentes et de tout ranger, il y a encore eu un temps pour le jeu. Celui-ci s’est terminé par un 

(quasi) lâcher de nacelle-pour-nains avec, en guise de Montgolfière, un bouquet de ballons. La 

veille, un texte retraçant l’histoire de cette invention, avait été lu … La veille nous avions 

évidemment évoqué le souffle… de l’Esprit.  

Car le week-end a été aussi marqué par des temps spirituels :  

- la messe de Pentecôte célébrée par Pierre Clermidy venu spécialement. Quelques uns 

s’étaient appliqués à improviser une chapelle en plein air avec deux bâches, une toile de tente 

en guise de nappe d’autel, des bouquets de fleurs, les tableaux peints par les groupes l’après-

midi… Des tableaux dans lesquels les jeunes représentaient différents mondes possibles… 

- les promesses de deux guides, prononcées au sein de leur unité devant le feu le dimanche 

soir…  

- et déjà samedi soir, devant ce feu, tout le groupe réuni pour entendre l’engagement de 

Murielle et celui de Margaux. 

Lundi, jour du retour… les parents retrouvent leurs enfants… Pour les « grands » ce n’est pas 

fini : il faut encore décharger le matériel, le ranger… et se réunir pour un bilan. Jean-Marie 

devra encore ramener le frigo… 

J’ai pu mesurer la joie des enfants, le bonheur de vivre un week-end comme celui-ci mais aussi 

le travail, immense, que cela représente. Je rends grâce pour ce temps partagé et je remercie 

tous ceux qui se mobilisent pour le rendre possible… 

Catherine Lachnitt 


